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Contre les attaques du gouvernement et du patronat, il faut tous nous mobiliser car elles concer-
nent tous les travailleurs. 

Hier, des dizaines de milliers de retraités ont manifesté contre l'amputation de leurs pensions.. 

Par ailleurs, la CGT appelle à la grève et à la manifestation du 22 mars 2018 à Paris. 

C’est une journée qui a été décidée par les syndicats de la fonction publique, mais nous sommes 
tous concernés par les attaques du gouvernement.  

Plus nous serons nombreux à y répondre, plus nous pourrons nous faire craindre. 

Tous les jours, dans les médias, à la télé, on voudrait nous faire croire que les cheminots seraient 
des privilégiés car ils auraient un contrat de travail, un salaire et un prétendu « emploi à vie ». 

On voudrait nous faire croire qu’ils seraient responsables de tous les problèmes de la SNCF !  

Mais c’est la même chose que nous entendons tous les jours concernant tous les travailleurs tous 
les chômeurs et les retraités. 

 Ce serait la faute des travailleurs ayant un CDI, s’il y a autant de travailleurs précaires, s’il y 
a autant de chômeurs. 

 Ce serait la faute des retraités qui ont une pension mensuelle d’à peine 1 200 euros, s’il y a 
autant de retraités encore plus pauvres. 

Il faudrait donc que nous acceptions d’être précaires, chômeurs et toucher des pensions de moins 
de 800 euros. 

 Depuis quand les cheminots seraient-ils responsables de tous les problèmes de la SNCF, 
de la dette etc.… ? 

 Depuis quand avoir un CDI serait-il un problème ? 

 Depuis quand pouvoir être plus facilement licencié demain serait-il un avantage ?  

 Depuis quand se retrouver au chômage serait-il une chance…pour mieux se former à un 
nouveau travail pour le futur ?  

Voilà pourtant ce que nous entendons tous les jours contre les cheminots, mais aussi contre tous 
les travailleurs quelque soit le métier que nous exerçons. 

Le gouvernement et le patronat mènent exactement la même politique contre le monde du travail 
que nous soyons cheminots, retraités, que nous soyons dans le public, dans le privé ou alors 
chômeurs. 

Les cheminots ont raison de faire grève  et de manifester car à travers eux, le gouvernement et le 
patronat s’attaquent à tous les travailleurs et s’y attaqueront  de plus belle si nous les laissons 
faire. 

Le syndicat CGT Renault de Flins appelle tous les travailleurs  

 à deux heures de grève minimum en fin de poste pour toutes 
les équipes  

 et à participer nombreux à la manifestation avec les cheminots 
à 13 heures place de la République  à Paris. 

 

Tél : 01.76.82.64.52 
cgtflins@free.fr         
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L’égalité Homme/Femme reste un combat à mener chez Renault 

A l’occasion du 8 mars, journée internationale de lutte pour les droits des femmes, nous sommes 
intervenus en CE pour dénoncer le sort réservé aux femmes chez Renault. 

Ici, à Flins, les femmes sont doublement discriminées : 

Elles gagnent en moyenne moins que les hommes. Voici les salaires moyens(bruts) chez les APR  

 

      2015      2016      2017 

Hommes :       3009 €     2868 €     2779 € 

Femmes :        2525 €     2422 €     2493 € 

Ecart      :       - 484 €    - 446 €      -286 €                       

Concernant les embauches, la direction exerce là encore une discrimination. Depuis des années 
les femmes représentent environ 10% de l'effectif. 

La politique de la direction est la même en ce moment puisque le taux d’embauche des femmes 
est de 13% et il y a même eu une baisse entre 2016 et 2017. 

La direction ne peut pas dire qu’il y a moins de femmes qui proposent leurs candidatures car, par 
exemple, elles représentent quasiment 50% de l'effectif des apprentis. 

Alors il est évident que Renault discrimine ces travailleuses. 

Pour la CGT il ne doit pas y avoir de discrimination de quelque nature que ce soit.  

Qu’on soit femme, jeune, intérimaire, français, immigré… 

À TRAVAIL ÉGAL, SALAIRE ÉGAL. 

Des premiers résultats qui en appellent d'autres...  

Depuis le mois d'octobre, les travailleurs du bâtiment L.A. se sont mobilisés à plusieurs reprises 
afin de dénoncer les conditions dans lesquelles ils travaillaient :  

 Les fumées non aspirées 

 les incendies à répétition d'une installation (Pakem) 

 Le contact avec des produits chimiques 

 l'environnement poussiéreux 

 les vestiaires insalubres  

 les éclairages absents à certains endroits 

 Le sol en mauvais état ect... 

Ces travailleurs ont également abordé les problèmes liés à leurs rémunérations  (blocs de compé-
tence, compléments de carrière et l'attribution d'une prime liée à leurs conditions de travail). 

La direction était au courant des différents problèmes dans cet ate-
lier mais ne faisait rien pour changer les choses. 

Après plusieurs débrayages, des travaux ont été réalisés : 

 Réfection des vestiaires, d'une partie des sols 

 aménagement du poste qualité sortie du four 

 distribution de vêtements de travail adaptés. 

Sans cette mobilisation rien n'aurait été fait. 

Les travailleurs du secteur ont décidé de laisser un peu de temps à la direction afin de régler les 
autres points soulevés mais ils vont rester vigilants sur les délais de réalisation.  


